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pitance que leur e r r e n t le» Anglais. • > 1» réception 
a pria fin »ur ces mot». . .. • „ -, 

A troi» heure , et demie, au " f f t " * ^ " i ^ ^ î î ^ l 
l 'hôtel Scribe, M. «ocèe fcr l a 4*é M * J i II — 
de 1» part de ses ami* • » 1 » * ^ - * » , ' n * * f » J . ™T 

8 a Toiture ."est é lo igne. r a ^ d - n e n t d u . a d a a * . 
t ion de la. Madeleine. 

Les étudiants 
U n millier d'étudiant., « m . la, g g * » j » * * * 

a* é t i o n s d e . Facultés , • . * * • « «in»*» »*nst**-»on» 
place de la Sorbonne, pour aller présenter leur» adres-
- « . ail présidant, n j u g a r . , , . 

Chaque Faculté: droit, beanx-art», medacme, l e t -
treaTi t . . , porte en ***• " • » 0 B S™"** n n e P»»« u r t ; 0 : 
avec l'indication en gros earaetèrea. 

En tè te du cortège, qui doit partir à trois heures v 

une ma*rnijiq.ue. gerbe de ehryaantha.ee» entourée 
<l'un U r g . ruban au» couleur» français*» e t transvaa-
lienncs sur lequol se détache cette inscription: . A u 
pes.dM.fc Kr»*er 1». étudiants de Paris . — Pour la 
Patrie . — Pour le Droi t .» 

LOT «tadiants soat précédés d'un greope de gardiens 
de U paix sous la conduite de M. Gril)lires, coramis-
aair» divisionnaire, et deux officiers de paix . 

Très oalmes, l e . étudiants M rangent autour de 
leur groupe, chantant diver» chante. Il» se mett 
en marché. F a avant de la gerbe de fleurs, portée 
sur une civière, viennent trois porte-étendards il» 
doivent suivre l'itinéraire suivant: Boulevard Saint-
Michel, boulevard du Palais, les quais et l'avenue 
de l'Opéra. 

Place Saint-Michel les cris ininterrompus .le: «Vi
ve Krutjer!» se font entendre tant par les étudiants 
que par la foule que les cris ont att irée. 

l.es omnibus sont noirs de mor.de saluant les éten
dards et les fanions. 

Diront le NortliKermanloyd, 2 bis rue. Scribe, des 
sous sont jetés d'uoe fenêtre du Crond-Hôtel et tom
bent s u ' les étudiants, l 'ne immense clameur de: 
Haro! sc iêvo aussitôt et des nfAete partent de ton . 
totés . On crie: • A bas l'Anglais ! » et « Vive Knizcr '. t 

.Mais bientôt le ear teg . n reforme et arrive devant 
l'Ilôt. I Hcribe. Les doux mille jeunes geaa, dont le 
public admire la bonne tenue, entonuent la «Marsti l-

•;'n<lis qtM les délégués pénètrent dans l'hô-
1,1. 

M. Barda noux, prônant la parole, au nom des 15 
délégués, a dit notamment au président: « P u i s s i e z 
VMS, ainsi que Washington, auquel nous vous com-
naroas tous, triompher rhins la luth' héroïque que 
vous soutenez pour la liberté. • 

M. Bnrdanomt denv.nde l'.\.;rément du président 
.'> l'id* • d'un pétit iounement entri ton» Us étudiant» 
d'Europe en faveur de l'arbitra:;.' « ntre tous les gou-
»< m nu n'> qui out pris part à la cuj.ftrence de La 
Haye. 

M. Kragor a répondu qu'il était très touché des 
its exprimés par les étudiants fr::nç:>:s, et 

qu'il adhérait eompl''tfmcnt, quant à lui, à l'idée de 
petit a nnrmont qu'ils venaient de lui soumettre, 11 
a rappelé) ensuite que plusieurs étudiants étaient 
tombes l à - b n au Transvaal, pour la défense d'un* 
eau'.' qu'ils .avaient juste . 

I.e présidi nt, après avoir reçu une magnifique geï -
be .le iî.'iir~ apportée par 1rs étudiants , s'est mis au 
bah ou ::vr- 1rs délégué» d'où il a conteurplé la lon
gue file d'étudiants massés devant l'hôtel SfrâJe, l'ac-
elaetaart sans cv-<r. 

- l imant vers M. Van Hante?, f? l'eut écrié 
à plusieurs renri.es: t C'est admirable!» M. Van 
l'ami 1 a traduit cette exclamation aux délégués qni 
se sont retirés très impressionné-.'. 

Bientôt le eo»t*ge »c reforma et se dirige, vers la 
rue Auber. Fn passant devant la fenêtre du Grand-
ii.ï.i I d'où ont été jetés les -ons, 1rs étudiants eons-
niu nt à nouveau les Anglais en poussant des: « f i o u l 
hou!» prolongé , raaii ancmio violence n'a l .eu. 

MBREJIES DÉPUTÉS 
Séante du wutrdi $7 novembre 1900 

S É A N C E D U M A T I N 
L» séaneo s'est ouverte, ce matin, à neuf heures 

Ttuiaar, sous la présid.nco de M. Drjfjcnanel. 

LE BUDGET DES COLONIES 
La Chambre reprend la discussion du budget des 

coton ie». 
M. 6? Agonit dit que le pouvoir central impose des 

. oh'igatoire», qui produisant en Algérie des 
résultats néfaste. . 

M. Decrais promet, pour le budget de 1902, la 
eréation d'une entra»»» ion d'étude*. 

L'amiral Hieunier se plaint de la non-stabilité du 
m i n i t r e des Colonies. 

Plusieurs autres députés prennent la parole et de-
•aaadeat des économies dans le budget des colonies. 

lTn grand nombre de .liapitres sont adoptés. Aucun 
cident à s ignnlT. La séance est levée à midi. 

S É A N C E D U S O I R 
La séance est ouverte à doux heiiTes et demie, sors 

l a présidence, de M. Mesureur, vice-président. 
On remioquc dans l 'héini'y le, la présence de M. 

Vurnemont, député socialiste belge. 

LE RÉGIME DES E0iS30.i3 
La Chambre reprend la suite de la discussion du ré

gime de. boisson*. 
Sur le paragraphe 3 de l'article pn lui.-r, du proj' t 

gouvernemental, M . Fleury-Kavann développe un 
m uili m» irl emprunté à .son contri -projet, dont la 
Chambre a repouasé, hier, le renvoi à la commu-ion. 
11 •'agit do la lixation à deux franc», au lieu de 1 rr. 
80, du taux .lu droit de circulation sur les vins e t , 
pur corrélation de l'abaissement à 200 francs de la 
taxe sur l'alcool. 

L'amendement F'icury-Ravarin e»t repoussé par 
• M voix contre 83 . 

lie» paragraphes 3 e t 4 d . l'article premieT n n t 
f.doptés. 

Sur l'attedU 5, H . Lauraine est l'auteur d'un 
dément «n'ijl modifie ainai : 

Ne l o o m t être surtaxes las eaux de-vie de si» ti de 
fruit. f«a»»|«ni n u tMr vradaoteur-beuillMu: de <ra,aous 
te» condition» d'authenticité et d'identité qui seront âxéea 
par m» règlameut d^adminiavration pvbhnna, 

H . Cunéo d'Oman», qui «et l'auteur d'un amende
ment semblable 'n rallie à ce t ex te . 

M. Salie, rapporteur, combat l'anaandement a i u , 
dit- i l , serait injuste. Pourquoi taxer plu» Us n o » 
dVeio du Nord" que ccHes de FArmagnae et des Cha
rente» ? Est-ce parce qu'elles sont bues par les oau-
Tiea ? (Vi l s applaudissement» & l'axtrèm» ganche.) 

V I F I \ C I D E \ T 
L'orateur s'échauffe brusquement e t dénonce l e s 

agissements dans les couloirs du Palais-Bourbon de 
certains personnages bien connus qui cherchent à dis-
suacter le» députés da roter la loi. (Applaudissements <* 
l 'extrême-gauche). 

Oni, nous connaissons ces figure» ; nous connaissons 
e«» aK«nte de» g"o» fabricants et nous voTon» leurs intri-
(£ues. (Nouveaux applaudissement». .Meurmient.) 

M. B.mdenoet. — C'eut le Fanamo de» boisson» ! 
M. Balte. — Oni. nous avons connu et vu Fanama; non» 

fume» de ceux qui proteatèrent coûtre l'intrusion dans 
nos couloirs de tous ces bra»«eurs d'affaires. 11 est scan
daleux nue des crens osent venir ici donnant nar . c'a même 
à entendre qu'on fait appel à autre chose qu'à la cons
cience des députée. (Applaudissements. Sensation prolon
gé».! 

11 » a. à la Cour de Cassation tme afJair. d'empoison
nement par des produit» frauduleux dont est saisi, depuis 
sent mois, le croseiller Legris. 

Quelle est donc l'inflcenee aeses haute, r.ssc* puissante, 
pour cnro#cher la jnstice d'aboutir ? (Annlaudi.sscménts.l 

ri faut on on «aelie enfin, dans notre iiav», sî les gros 
fraudeurs aaront I» dernier mot ou s'iis neureut être at
teints nar la justice. 

J abinre la Chambre de protéger enfin le.s produits na
turels centre les KIOS fraudeurs. Irtll l l l l .diieua.all lvnc-
t* s sus divers bancs. Lone-ne agitation. I 

M. Pommeray soutient l'amendement Lauraine. 
Cet amendement n'est pou pris en eon.sidérà*ii>n. 

Après quelque» afcessrrotions de M. T î c e , qni Ro
mande une réjrlementation sévère du régime dé» bouil
leurs , ln suite de la discussion est renvoyée à jeudi. 

La séance est levée à G heures 15. Séance de budget, 
jeudi mat in . 

Séance du msrdi 87 ntvrmhrt iOOO 

La séance est ouverte à trois heures. I I . Fall iô-
re: préside. 

On adopte après déclaration d urgence le projet de 
loi adopté pur la Chambre d e . dépoté» relatif ù un 
supplément de récompen'-'c., à décerner il l'ccca-ion 
de l'Exposition universello do 1900. 

Les dôp0l3 do Caiss-) d'Epargne 
M. Bodinicr. drm.tnde au ministre du commerce 

de lui indiquer la solution déiinitiv-o à laquelle il 
faut l'arrêter en co qui concerne la réduction ii quin
ze cents f r a n c d is dépôts de caisse d'épargne, nou
veau maximum, fixé par la loi de 181)3, les 
dépôts devant être réduits d;ms le- délai de ô an-
nées. C délai expire le 31 déc.nnbro 1900. Il résulte 
d'une lettre adressée le 3 juil let par le m i n i t r e du 
ooaasacre. que le gouvernement parait a i l la . t t je a n . 
la réduction poui-ra n'avoir lieu que dans les premiers 
mois de 1001. Il importe qa» les aùmiii is i iatcurj et 
le» déposante soient fixés à cet égard et qu'il» ne 
comptent pas sur ua supplément eld délai si finalement 
il doit leur être refusé. 

M. Mul«raad, Bliatetr. du eommene. —- Aux ternies 
d'une ciieulaiie que je vais adresser aux rastst» d'épargne. 
le tr"in ernerueut admet nue les desaasKte» de rwnluuir 
ssansnt pourront êt i s materieneuieut rasnlèe. jusqu'au 12 
janvier 1901. Cette prolen 12 jouis *»t accordé. 
pour faciliter les opeTalimis uisement qui pour-
rai«nt. elifli-ilement s'exécuter • >re !e 31 décembre, 
En outre la circulaire décide q:1 - eitalisation de l'inté
rêt ne se fera pas au moment de rédostian. t'es calculs 
exirreronr en effet, un certain temps, troi.. mois environ. 
l'asB.: io 30 deesashx. aneua» aanuad» do raaabeuriienKnt 
ne sera plus aelmise pour chaque partie do chaque dépôt 
qui excédera 1.500 francs. Cette portion deviendra immé
diatement iiidiftponib'o ; elle sera d'ofli.c t onasrri'. ii des 
achats de rentes lesquels se feront au cours du 51 dé
cembre 1900. 

La répression de l'infanticide 
Après l'adoption 3e plusieurs projets de loi dont 

l'un accorde aux sous-officicTs et soldats des armées 
de terre et de mer en activité de service la franchis. 
pcstale» pour deux lettres par mois, l'ordre du jour ap
pelle la suite ûe Ta deuxième délibération &ur la 
proposition de loi cÎ0 M. Eél ix Martin fendant i 
nioaifi.r.,- i c articles 800, 302 et 3'H du code pénal 
concernant l'infantic-icle. 

M. Fél ix Martin, rapporteur, fait connaîtra les 
changement» de rédaction présentés par la ci nunis-
•ion. 

L'arktete 300 est abbrogé. L'article 303 est mamtenn 
sauf retranchement du mot infanticide.- Enfin à l'article 
304 on ajoute la disposition surrantl : « Toutefois la 
mère, auteur principal ou conmKos du meurtre de son 
enfant nouveau né sera "unie de» travaux forcis à tennis 
et en c is de ~réiec litation* des travaux forcés à perpé
tuité i Mais cette dtesMaétfon ne s'appliquera pas aux 
coauteurs ni aux complices. 

M. Ancoin combat l a r é l m ;ion nouvelle, notamment 
en e I qui concerne la préméditation. Il termine en pro-

U n e proposition de M . Béwngcr , qui maintien* 
tea articles du code pénal, mata permet aux magistrat»» 
•rabaisser & deux ans de pi anal la peine pour cr in» 
d'infanticide en oe qui c o n s e m e lâ> mère, es t pria 
en considération «4 renvoyé à la connûtes ion. La pro
chaine, séance est fixée à vendredi. I * séance est les 
vée à 6 heures 26 . 

pos de substituer à la rédaction de la commission 
un contre-projet qui consiste à punir des travaux 
froeés à temps le crime d'infanticide. 

M. F.-1:T Martin. — Il art inutile une 'e ir.,!e dénote». 
l'hifuiticiile. le meurtre de r«nfaal nouveau né sera r.uni 
comme meurtre ordinaire. 

Sa réore-sion sera donc parfaitement awrrce au dénot 
de l'abh»sntiioa de l'articlo 500. Quand aux pénalités 
la conmûaaioa en prévoit deux, l'une pour les cas ordi
naires, l'autre pour le cas de préméditâti,,n. 

M. Monis. garde des Sceaux. — Je. reproche au eontre-
-rr.iet, de M. Ancom d'être trop bienveillant mur les cou
pables autres oue les mères et par là d'être contraires 
aux sentiments manifestés par le 9énat. Le Gouvernement 
ne peut donc v souscrire et il en demande le rejet. 

I * eontre-pTOJet Aueoin est repoussé par 148 voix 
contre 02. 

LA P I B L I C I T E 
L'annonce est l'intermédiaire la plus naturel, le plu» 

modeste et le plus économique entre la production et la 
consommation. 

INSTITUT TECHNIQUE R0UBAISIEN 
COURS B B LASC»J E ALLEMANDE. — La cour, 

de langue allemande aura lieu le jeudi et le vendredi, à 
huit heure» un quart. 

Il faut être de son temps, il faut mémo devancer son 
temps et prévoir l'avenir. Or, qui ignore à Boabaix que 
l'Allemagne continue sa marche progressive, qu'à la der
nière Exposition aile a fait l'admiration et iétounemeut 
de la France elle-même, par la puissance cotas&ai» de ses 
œuvre» qu'il lui a pla de nous montrer, que l'Allemagne a 
emporté la plupart des grands prix ; qu'au un mot, elle 
«impose partout et sur tous nos marches. 

On a dit, il v a quinze ans, que RouUaix était 1* dernier 
boulevard de î istanee contra la concurrence étrangère, 
il faut de.nc que le Itoubaisieu ait à co-ur de prévenir de 
toutes les manières un Seilan industriel et de garder son 
rang dans le comnieico et l'industrie. Pour connaître son 
adversaire et pouvoir lui ravir ses secrets, il faut savoir 
sa langue. Quand il -mraît en France un travail important 
au point d . vuo mdustrisl on commercial, il est plus étu
dié en Allemagne qu'en France, ce qui prouve que les 
Allemands sont plus studieux et ou'i« connaissent géné
ralement le françaia J'ai vu. dans mon vovago en Alle-
magne. une institutrice d'école primaire oui enseignait à 
ses rnfauts l'allemand, bien enteu.lu. mais aussi le fran
çais. Quand il parait, en Allemagne, un travail important, 
il est comme lettre mort» pour les Français, parce qu'ils 
ne e-onnaiss«nt pas l'allemand. Les Roubaisiens pourront 
à ueit de frais .inprendre la correspondance allemande et 
suivre le mouvement industriel de l'Allemagne en assis
tant aux cours de binerue ^ui seront donnés à l'Institut. 11 
ne faut pas que les Allemands puissent tout prendre aux 
Français, et que les Français, et surtout les Roubaisiens, 
ne puisent ri«n prendre aux Allemands. 

L'abbé H. VASSART. 

LE MARCHÉ A TERME 
Nous recevons la communication suivante : 
c La Syndicat des Peigneurs de Rotibaix-Tourcoing 

dans son f i n m b l é . du 21 courant a renouvelé à l'una
nimité, lo vote par lequel il proteste énergiquem.nt 
contre la suppression du marché à terme sur laines 
peje-née» de Rnnbaix-Tourcriir^, tant qu'un pareil 
marché existe nffirirllement à Anvers, e t officieuse
ment a L"ipzig. Cet te suppression aurait, en effet, 
pour conséquence, d'enlever au travail national, au 
trafic du port de Ounkerqne et à la main d'oeuvre de 
la population ouvrière de peignait' déjà si éprouvée, 
plusieurs millions de kilogrammes de peignés qui se
raient détournés vers le marché international d'An
vers au profit exclusif des pfignages bolées e t alle
mands et des ports d'Anvers, Brème et H a m b o u r g a 

L'Almanach du Journal ds Roubaix 
UNE DEUXIÈME ÉDITION 

CasnttJsa Fions l e f a i s i o n s p r é v o i r , l a p r e m i è r e 
C-lliiiou a u (iKA.Vil t l I l A M . I I H. l .rKTItfc l i a 
« J o u r n a l <le i t o a h a i x » sx é t é (''pniNée e n q n c l -
q i i e n j o u r s , l ' u c d e u x i è m e é d i t i o n e s t s o u s 
p r e n a a e t t o u t e s i e * m e s u r e s s o n t p r i s e s p o u r 
q u ' e l l e s o i t m i s e e n v e n t e d a n s t e p l u s b r e f 
d é l a i p o s s i b l e . 

Chronique Joeale 

TRIBUNAL DE COMMERCE DE ROUBAIX 
Election du dimanche 2 décembi-e 1900, de dix heures du 

matin à quatre heures .lu soir, à l'Hôtel de Ville de 
Roubaix et à l'Hôtel de Ville de Lannov. 

CANDIDATS : 
Juges : 

MM P R O U V O S T , Albert 
W A T I N E , Paul 
D U B L Y , Henri 
H U E T , Charles 

Juges sunuié.ii.is pour deux an» : 

MM. M E I L L A S S O U X , Gabriel 
W I C A R T , Victor 
DAZIN, Alfred 
M A T H O N , Eugène 
Jase sunnlt'ant pour \in an : 

M. CAVROIS, Jean. 
L.1 PROCHATXE R B r N Ï Ô N DI" C O N S E I L M U 

N I C I P A L . — L'ordre du jour de la. séance du conseil 
municipal du vendredi 30 novembre, a é té niotiuie. 
Les atfaires suivantes, qui éta ient classées dans l'or
dre, du jour, seront l'objet de rapports des couunia-
Bion : 

Voirie municipale: enlôvtmont des immondices; 
fournitures des dmuréea alimentaires pour les chevaux; 
de la ville: adjudication (M. Denève); enlèvemeut des 
immondices, fernures des chevaux; adjudication (M. 
Denève); éclairage public: fourniture du pétrole: ad
judication (M. Moral); r u ; Dugncîc l in (partie com
prise entre la rue du Tilleul et la rue Lafontaine); 
classement e t mise en état de viabilité ( U . Kimpe); 
alignement», acquisition de terrains; affaire Vande-
put te e t H. Van Welden (M. He.spel); chemin de fer 
du Nord: l igne do Somain à Tunrooing; gare du H u -
tin; protestat ion des habitant» (M. l 'unthicul. 

NK( ROLOGIE. — Nous apprenons la mort de M. 
Jean-Bapt i s te Florin, garde-champètre retraité , dé

cédé, mardi, dans sa 82e année. Ses funérailles auront 
Heu samedi, à dix heures, en l'église Saint-Joseph. 

Nous adressons à la famille do M. Jean-Bapt is te 
Florin „ nos aantimenta da condoléances. 

l ' N K F E T E DE Ï A M U J A v i e m t de réunir le P"^ 
aannet dos Posta», Té*agrapn»»et Teléphonoa de » » u -
batx, à l'occasion de» adieux de M. Ducheana» h> sym
pathique directeur, qui est admis à faira valoir s e* 
drcdft à U re tra i t» après 35 années de lahonr adm*. ^ 
nistratif. Pendant le» quelque, années qtf i l a pa»-
sées à Roubaix, M. Duchesne sut toujours se montrer 
bienveillant envers son pcrsonnel.aussi en sera-t-il 
sincèrement regretté. 

C'est M. Roger, commis principal, qui, au nom do
tons , a exprimé ses sentiments d'adieux, puis ,un 
autre commis principal, M. Taquet, dans uno poésie 
très délicate, a remercié M. Duchesn» do sa bien
veillance et lui a souhaité de jouir longtemps d'un. 
repos gagné légit imement. 

La soirée s'est terminée, dans 1» plus franche gaie
t é , par un concert improvisé, où chacun a chanté 
une romance ou déclamé un monologué. 

En ce t te occasion, les omployés de» trois service» 
ont montré qu'ils étaient toujours unis par les senti
ments de la meilleure confraternité. 

LA REVISION D E S LISTES ELHCTORfiALES 
P O U R 1901. — L'avis suivant vient d'être affiché: 

« I.e Maire de la Ville de Roubaix a l'honneur d'infor
mer ses concitoyens qu'il vient île faire distribuer, au do
micile de chaque électeur, un extrait d» l'inscription sur 
la liste électorale, afin qu'il nuisse véritier le» indications 
oui le concernent. Les bulletins susceptibles de modifica
tions devront être retournés à la Mairie 1 Bureau des élec
tions dans le plus bref délai possible. 

» Tout Français mejour «ni n'aérait pas reçu de bulle
tin de révision doit de considérer comme ne figurant rt^s 
sur les listes électorale» ei. par suite, comme non inscrit, 
même dans le cas où il aurait été inscrit sur celles arrêtées 
au ôl mars 1900. 

» Les réclamations et demandes en inscriptions seront 
reeues à la Mairie (Bureau des élections!, du 2 janvier au 
4 lèVriar 190L dernier délai. » 

A B U S D E C O N F I A N C E . — U n tisserand de l'éta
blissement do M. Mulliez, fabricant, boulevard Ganv 
betta , a été arrêté mardi matin. L'ouvrier, Gustave 
Verplancke, 5;',é de 32 ans, sans domicile fixe, est 
inculpé du vol d'un coupon de tissu au préjudice de 
son patron. Il a é té interrogé par M. Onsnawi , corn-
nrisraire do police du 5e aiTondissement qui l'a main
tenu en état d'arrestation. 

TUMIiE D A N S U N E T R A N C H E E . — M. Liaure, 
fumiste, boulevard de Paris, a», eccuoé en ce moment, 
a des travaux dans une maison en construction an-

: à M. Charte. Débal le , bouln-ard de !a Ré
publique. I l a, à cet effet, ouvert uno tranchée dans 
la rue; ce t te tranchée mesure un mètre de profondeur. 

Comme on avait néirli^é de barricaeïi r cette tran
chée, e t de l'éclairer, un ouvrier plieur, passant mar
di matin, à six heures, à cet endroit, se rendant à 
son travail, chez Mathon et Dubrulle, fabricants a 
Tourcoing, tomba dans l'excavation. Dans sa chute 
l'ouvrier, Arthur Dupire, âgé do 2t> ans. demeurant 
rue du Fontenoy, cour Mcreavi, 25, s'est contusion
né la jambe droite. Un repos do cinq à six jours lui 
sera nécessaire de l'avis de M. le docteur Debnciiy 
qui lui a donné ses soins. 

Tnfe.rnîé du fait, M. Lâché, commissaire de police 
du 1er errondissement, a dressé un ufllMa» ••rha] à la 
charge de M. Liagre. 

A V I S I M P O R T A N T . — Si veus voulez 
avoir de superbes cartes de visite, livrées de 
suite, à des prix étonnants de bon marche, 
adressez-vous immediaiement à la librairie 
du < Journal de Roubaix », ; i , Grande-Rue. 

Tout acheteur de ioo cartes et ioo enve-
loppos a droit à une très jolie boîte, d'un for-
mnt très pratique et d'un goût très artistique. 

Voir le tableau publié d'autre part. 
LES ACCIDENTS DU TRAVAIL. — Un homme 

de peine du peignage do la Société Anonyme de la 
Tue. du Collège, Constant Dcpontier, âgé de 33 ans, 
demeurant à Hérinnefl, s'est fait des contusions aux 
r «n» . n manœuvrant une balle de laine. 51 Te ôoeteur 
l in'ruil lo, qui a examiné l'ouvrier, lui a prescrit finit 
jours do repos. 

— Dans l'atelier de fonderie de M. Napoléon Mar
t in , l'un des ébarbeurs a é i é hle .nl aux yeux par des 
bavures île fonte. L'ouvrier, Henri Kége l s , âgé de 
28 ans, demeurant nrne de l'Aima, cour Ooneo. a é io 
l'objet des soins de M. le docteur Baudry qui lui a 
prescrit huit jours de repos. 

— Théophile LOCHS graisseur, âgé de 2S ans, de
meurant rue Messonnier, occupée dans la teinture
rie-apprêt de MM. Moi te et BourrH»te, es-st hUnaf 
en tr.mbant. Un repos de dix jours lui a été ordonné 
par M. lo docteur Godefroy. 

— l"n tisserand de fétahliasenaen» de M. Fél ix 
Vanoutrvve, fabricant, s'ea» blessé en soulevant une 
ensouple. L'ouvrier. Alphonse Di roo, fccé d» 42 ans, 
demeurant rue de la TTackellerie, a été l'objet des soins 
de M. le docteur Di*pa qni lui a prescrit huit jours 
de repes. 

— T'u raboteur de l'établissement de M. Auguste 
Lepoutre, fabricant, a é té blessé au pouce de la inaitl 
gauche en nctVoyant un étau. Le blessé, Orner Duvo-
celle. âgé de l ô ans, demeurant rue des Longues-l ïaie», 
cour Bonte-Plate l . devra subir c|uinze jours de repos 
prescrits par M .le docteur Balli-nghien. 

— Dans le même établissement, Clémence Vanden-
berghe, soigneuse, âgée de 41 an», demeurant rue 
Isabeau, a eu le médius de la main droite écrase? par 
son métier en voulant retirer une mèche de laine. 
M. la docteur Ballenghicai lui a prescrit un mois de 
repes. 

— Une soigneuse de la filature M M. Charles Pol-
let a eu l'index de la main droite écrasé par son métier. 
La b!e ée, Euptirasie Dedry, âge;e de 30 ans, demeu
rant rue Anl i imède , cour Leçoutre, devra subir un 
repos de huit jours ordenné par M. l e docteur Labbc. 

— Lénn Vliéçrlie, tisserand, âgé de 22 ans, (lenicu-
rant à la Vieil le-Place, à Wattrelos , a eu l'annulaire 
de la main gauche écrasé par un poids qui s'est de-

I taché de la bascule do son u!>'»tier. L'ouvrier qui tra-

»»»»»»»a»»»n»»»»»»»»n»Bnn»»»nM»»».nmn»»MM»»a»»n»»»»»^^ 
vaille pour le in»uTi de MM. F . e t H . Cariesimo,, 
fabricants, dev**> »nhi» an repoa de six jeurs ordon
né par M. le dooteanr K c q u e t . 
T "^ U * ' . ? ? * " . o t e — ' taswwraphe de l'atelier dé M". 
-»i " Î Î S — 8 ^ f a i B • • • p l e i e contuso h la main gaus 
c*e pendant »on> travail". Le blessé, Louis Dupre ï , i» 
é t é 1 obje* d e s a n s dn M. le docteur Picquet . qui lu i 
a presser!» a x £xxr» de nsaos. 

— D a n . l"aWier d . «.msaruction de Mme V r a 
Henri Va*»d«knn», l'un d e . onrrwrs a été blessé a f 
pied droit par ht chute d'un châssis en foate. L « 
blessé, Richard Van'peteghem, âgé de 19 ans,' de
meurant quai, du- Fresnoy, a é t é l'objet de» soin» a . 
M. le docteur Isbocque qui lui a prescrit d\x jourf 
d e repas. 

P R O C E S - V E R B A L D R E S S E A U X «COTJLOW 
N E U X » . — Procès-verbal a été dressé" mardi, a laf 
charge de Louis Carbon, trieur, âgé de 30 ans, , d> meu-
raat ru» P i e r i e de-Roubaix, 153, pour infraction à la 
loi du 22 juil let 1896 sur les pigeons voyageur». 

U N E T R O U V A I L L E . — U n e habitante de la rua 
de l'Arc, fort Bayart , M m e Genna ina Dalat-lace, a 
trouvé, lundi soir, rue Saint-Vincent-do-Paul , u n 
bracelet en argent quVlie-s'est emaranée de déposer 
au commissariat du 1er arrondissement. 

SOCIETE D E G Y M N A S T I Q U E L' « A N C I E N 
N E » . — Le comité de la société de gymn-iv.iqua 
1' • Ancienne» informe ses ineaibres actifs i l k . p u -
diHes que les classement» do fin d 'annéeaurj - t lieu l e . 
dimanches 10 et 23 décembre. Des prix 111.̂ ,1: il iquvd 
et nombreux seront affectée à chacun des dejo-é... 
Les exercices imposés seront démontrés mercredi eu1 

vendredi prochains. 

L E S C E L E B R E S A C A T E N E S « METF.OPOLE »• 
sont vendues à Itov.baix par M. Victor Deb.-uf-Cou
vreur, tandis que les bicyclettes que M. Jules Cons-
tantin-Dumortier représente sont les a San•; Chaîna .* , 
de la fabriquo nationale d'armes de guerre d*I»Wa»B). 

C R C I X 

U N E ARRi:s,TATION a été opérée, mardi matin, pan 
la jiolice local» : celle d'un nommé Léo|>old Levier, q. iour-
nauer, âge de 33 ans. et demenrant à Crois, rue. ''arnofc 
Lotte arrestation a été fuite eu vert» d'un eatraM dur» 
lugement. Le prisonnier a été remis à la acndarraeri. 
de Roubaix pour être transféré à Lille. 

W A S Q U E K A L , 
L e . i n e l d c n t M d u C o n s e i l m a D i H i r t a l . — 

Comme on paîtrait le prévoir, la minorai.. coUectivnta 
du Conseil niuriieipal recul» ilctinitivenient devant le» ha
sards d'une nouvelle cnnsultalioii éleciorale. I>» pla» o ù . 
la veille, les conseillers collectivistes n'ont p» M. réasadta 
à apiiorter leur signature p o u la déanisf ien oaDecUv. du 
Conseil. Et cependant ils sont, seuls, les auteur-, de eetta 
cri-.o. En préaanc île ecs faits, le Maire de Wavinaaal 
nous nrie cadraeser "n rappel aux retardataires •. 'ùa le» 
prévenir qus la formule de démission est dép.e». • au bu
reau de la Mairie. Nous somme» en mesure d'alniuier o u . 
co rapiiel ne sera pa« entendu. Dans une reunsui tenne. 
lundi soir, les collectiviste» ont, en cflet, rejet, tout, i.i.-e 
d . démission ; on dit môme uue le citoyen Mille .-lé vio
lemment mis à parti, par M» collètruea naar i t a zèle 
intempestif. 

L Y S 
LES OBSEQUES DE M. ALPRÛNtiE TOLLE-

M O N D E — Mardi matin, a dix heure», ont c i lieu les 
obsèques de M. Alphonse Tr.olemnnde. trésorier du . .n-eaj 
de fabrique de I-aiim>y. président du cercle wiiiiolique, 
président do la oanférano. St-Vinc-eut de Paul, vil 
teur de la Caisse d'épargne et administrateur du iii.ro.vi 
de bienfaisance. 

La levée du corps a été faite au domicile dn défont par 
M. l'abbé Lécuver, vice-doyen et curé de T.rr. .1 mp»caé 
de MM. les abbés Dupont, \icaire de Lys. et Six, vicaim 
-'0 I.antioy. En tête du cortèse était non.'- le di I 
M • Jeunesse casholique i> «m'en!.•tirait uns déléj «tien de 
cette socicié. Les coins du poêle étaient tenus par MB*. 
Oscar Bctreudeux, maire »ie l.annoy : Darvaax-Deu'rennex,. 
président du conseil île fabrique ; 'Mulîe, et Mei <!ie. ad-
nùniatrateurs de la Caisse <iïç. ir^ue • j.'douai-i D'i.:. -.ines-, 
membre de la conférence St-Viucent de Paul et L'eieplac-
que. membre de la « Jeunesse catholique B. 

I * deuil était conduit par M. P. Toulemoi"'c. lète dn 
défunt. , 

Api es |a m^sse célèbre» à l'église da Lys. le ecrlrg. :'e*!i 
dirigé vers Lanaey. A l'entrée .leTa ville, le u'ersjé lie Ly. 
a quitté le eenvoi et le clergé de f.annoy l'a remphw • j a 
une réfclaM de ' M t» piroisse. ou les vêpres dm inort. ont 
été ehanté-s. L'inhnmntion a eu lieu ensuite au laneti») e de 
Laimoy. 

K E i î 
D E U X ACCIDEKTS D U TRAVAIL. — A i 

de M. Kenri Duj.irdin, a l'Hempomponc. mi ouvrier. Ar
thur Pi i ' i . l , l'est (ait.«m entorse en pi.us.sanl «a . .iiuoa 
dans la cour de l'usire. M. le iloctéur Coubroniic a pres
crit au blessé huit jours de repos. 

— A la teintaireiie de M M Mu'aton, un „ide à l'.ipprôt, 
( Louis Longue!';e. âgé de 14 ans. demeurai.; à FotÊSt, a eut 

l'annulaire et le petit doigt de la main pamli.' pi m ?ans an, 
engrerMige et ils ont été en piutie écrasés. M. le ''oeteur 
Coubromie que l'on est aile chercher aussi'..... a dû faire, 
l'amputation partielle de ces deux doigts; H au i.suitera 
po»r le blessé une incapacité de travail de deux mou. 

U N E PLAINTE a été p""ce à la ifulawM ia do Lan
nov p:tr M. Bouche, distillateur, c u i r e u.i j i n n u l i w . 
Charles Boteldown. âgé de 18 apa. Celui-ci ,i_v i:r eu une 
discussion avec le diiec'.sur de la distillerie, lut renvoy». 
Dans un tabaict voisin, il aurait proféré des naenaos» con
tre ses patrons, et aurait ensuite frappé deux .ue-.i'ux . 1 . 
M. Bouche et violenté le domestique qui les seadman» 
La gcuilauneiie a ouvert une enquête. 

S A I L L Y 
IJ^ FETE DE L'ADORATION. — Les habitant, c* 

Snilly ont célébré mardi avec beaucoup d* -• lenatté la 
fête de l'Adoration, â laquelle ils avaient 
le R ? . Mjllenvancq. prédicateur. L'église av >' . ..•. . n e . 
avec beaucoup de g..ùt. Des guirlande», des asnr. c* do» 
tentfiies àonnaient RU »anctuain un avnect . 1 1 
la messe de cemmunion il y avait- foule dans )'.-!:•*. La 
grnnd'messe a été dite par M. l'a^.bé Uour.lin. • aïs. de 
Forest. et. aux v.'pr.s. H, rabat Lécajsr, vi.e ......en et 
curé de Lys. otiiciaie. Pmaiaals prêtres ,1, . . nm.naa 
voisines éuiie-nt venus se joindre à leur i uir - c oulîy 
et rehaussaient par leur préar. fêta. Un 
salut solennel a clôturé vers quatre lieuiei t demi» .ette 
fête dont les aareénasa. MBaasvaMBt un s.Hut:iire sou
venir. Le R. P. Myib'ebranc.j a prêché à tous les ..fticap. 

A E C Q 
U N E COXFliP.KNt'F AGRICOLE. - Une ararh*. si-

gnée de M. Vincem. prééet du Nord, vient d'être apposai 
à la mairie d'Ascq et d'.uis les communes roùines^ . luiun-
çant que M. lVncloui. ingénieur agronome, pi. fesseur 
d'agricultme, fera à la mairie d . .e-tte euasatuae le di
manche 2 décein'u-c. à 2 heuies 1 2 précises, u'-e conta* 
leac» agriccle publiiiue destiu«.;e aux adultes, ,i l...,u. Us l e . 

DE.RNI.bRb H1EURE 
3B ÉDITION (De ̂ ^niTpS8"*8 ") 3' ÉDITION 

I. KRUGER A PARIS 
A n q u a i d ' O r s a y 

Paris, 27 novembre. — A 6 heures 35 M. Kruger a 
quitté Thôtel pour se réhôre an ministère des affaires 
«•tranutèrrs; le docteur U y e l s l'accompagnait. 

MM. Van Hamel, interprete, e t Grobler, étaient 
dans une sct-oiuie voiture. Le cortège était escorté par 
des gardes républicain; à cheval. Au départ de l'hô
te» et sur le parcours, des cris de: «Vivo Kruger! 
Vivent les Born»! Vive l'arbitrage!» ont é té poussés. 
A s ix heures quarante-cinq, le président éta i t reçu 
au bas du perron du ministère par MM. Crozier et 
Mollard, directeur et sous-directeur du protocole. 

M. Délaissé l'attendait à l'entrée de l'escalier, 
ayant auprès de lui le personnel de son cabinet. 
Agrès les présentations d usage, le ministre a intro
duit le président dans son grand cabinet de travail . 

L'entretien qui s'est engagé entre le président et 
Te ministre et auquel ont seuls assisté MM. Van 
Hamel et Leyds, s'est prolongé pendant trois quarts 
d'heure. Il a pris fin exactement à 7 heures 3ô. 

M. Delcassé a reconduit ensuite M. Kruger jus
qu'au bas de l'escalier. Il lui a serré uno dernière tois 
la mai». Celui-ci a prié le docteur Leyds de remercier 
le ministre de l'accueil cordial qui lui a été fait . 

A n dehors, les rurieux, attiré» par la garde d'ea-
rortt», a acclamé M. Kruger h son passage. 

A 8 hem es moins le qnart, M. Kruger était de re
tour h l'hôtel Scribe, où il a été acclamé par une 
foule nombreus». 

Le ministre de» Affaires étrangères est venu quel-
nues in s tant , après, à l'hôtel Scribe, pour rendre sa 
visita au Président . Cet te nouvelle entrera* n'a duré 
• n e quelques minute*. 

L a d a t e d u d é p a r t d p M . K r u g e r 

On n'.-d pas définitivement fixti sur lo jour du 
départ du président pour Lu Haye. Alors que certain-; 
personnages officiels l l i r a f l entendre que son sé-

iour se prolongera jusqtra la fin de la semaine, le 
iruit s'est répandu co soir, dans certains mil ieux, 

?ue le gouvernement fait l'impossible pour déterminer 
e vaillant vieillard, à presser son tlopart. On parle 

même do demain soir ou jeudi matin, au plus tard. 

laquelle lo gouvernement essayera certainement do 
se dérober. 

• 

Mille personnes empoisonnées en Angleterre 
5 1 MORTS 

du 
Londres, 27 BaWembre.. — H résulte du rapport 

uJ service de santé de Salford cm'un millier de person
nes sont tombées malade, par suite de l'absorption 
de bières contenant do l'arsenic e t que 51 personnes 
ont succombé dans les districts de Manchester et 
Salford. 

UN COMPLOT ANARCHISTE 
c o n t r e l e p r é s i d e n t Mac K i n l c y 

LA QUESTION DE L'ARBITRAGE 
l ' o e i n t e r v i e w d o M. D é n i a , d é p u t é 

Paris , 27 novembre. — La nouvelle de l'interpella» 
t ion Denis a provoqué une très vivo émotion dans les 
milieux politiques. Nous avons pu causer quelques 
instants avec M. Denis: «J' interpel le , noua dit-il , 
parce que le gouvernement refuserait sûrement do 
répondre à une question. Nous en somme, arrivés là 
que nous n'osons plus examiner, à la tribune, notre po
lit ique extérieure. Je me propose d'être des plus mo
dérés. Si lo gouvernement ne répond pa#, c'est qu'il 
n'y a pins ue régime parlementaire. 

« Qu avons-nous à craindre ? Rien, puisque notre 
intervention ne peut ê tre considérée, d'après le t ex te 
même de La Hâve , comme un acte peu amical. 

t Les Etats-Unis «ont bien intervenus; ils ont éprou
vé un relue; mais il n'y a pas en de guerre pour cela. 
I l v a aujourd'hui un devoir d'humanité qui s'impose. 
J'estime qu'il appartient aux vaincus de 1870 de prou
ver au monde, leur résurrection en l'accoiaplissant. 

Paris , 27 novembre. — H a s t probable que le gouver
nement n'acceptera pas l' interpellation Déni*. Le* 
officieux déclarent couramment, rapportant, ajou
tent-i ls , l'opinion d« M. Waldev.k-Housst.au lui-œaine, 

ti'un tel débat ne saurait être ouvert en ce montent, 
en ce moment 1 constitue une équivoque derrière 

New-York, 27 novembre. — L'« Evcning Wold » 
raconto que la police d'Obokes, î le , oà Iîrcssi, l'as
sassin du roi Hnmbert aurait ourdi sou a t t en ta t , a 
reçu une let tre d'un Français, nommé Meunier, l'in
formant qu'un complot a é t é ourdi, dans ce t t e vil le , 
contre le président Mac-Ktnley. 

La let tre donne lo nom du clref du complot. D'a
près Meunier ce serait un complice d'un certain Fran
çais qui a blessé récemnvent un agent de police à Se-
ranton. La police fait des recherches. E l l e est sur la 
trace de l'auteur de la let tre . 

L E S L E T T R E S C O M M I N A T O I R E S A D E S S E E S 
A U T S A R 

Paris , 27 novembre-. — L*> téléf;ranins« apporte de 
bonnes nouvelles de la santé du tsar mais il accrédite 
l e bruit d'un empoisonnement pnr ce fait que, dès le 
début de la maladie, tous les niisiniers de la cour ont 
été renvoyés, fm tsar est soigné par trois médecins-et 
il reçoit tous le» matins de» centaines de lettres r. 
menaçant do mort . 

D E L I M I T A T I O N D E LA F R O N T I E R E 
F R A N O O - B E L G E 

Bruxelles , 27 novombre. — M. do Favrcau, mi
nistre des affaires étrangères, a déposé, aujourd'hui, 
sur le bureau do la Chambre, nu projet M loi ap
prouvant la convention conclue, lo 4 avril 1900, entra 
la Belgiquo e t la France en vue de délimiter la fron
t ière aux environs do Roubaix. 

DN COMPLOT CONTRE LORD ROBERTS 

1£. 

Londres, 27 novembre. — Lord Robert» télégra
phie de Johannesburg, 27 novombre: « Il est probable 
que le bruit d'un complot contre m a vie voue parvien
ne, j 'est ime qae les fai ts doivent ê tre portés à votre 
connaissance. 

» L a poiia* savait depuis quelque temps, qu'il ex is 
ta i t un complot. El le a arrêté, 1* lti courant, cinq 
I t a l i e * . , quatre Orées e t un Français. Il» vont paescr 
en jugement . Leur intention é t a i t de faire sauter 
une mine, le 17 courant, pendant lo service reli
g ieux de 11 heures du matin, dans l 'églue Sainte- al a-
rie. » 

Dernières nouvelles régionales 
LE TIRAGE A U SORT. — Le» opérations dn tiras* 

au éort pour les jeunes gen» de la cl as»» 1900 cuninwu 
ceront le lundi 4 janvier et te termineront le l à février, 
l à publication des tableaux de reiiceuisen.<iut aura lieu le» 
dimanches 6 et 13 janvier. 

U N ROUBAISIEN ARRETE A LILLE. — Mardi ma
tin, le sieur Grauwela, 44 ans. demeurant rue de la Uarba 
d'Or à Roubaix, a été arrêté, mardi après midi, par les 
agents du 8e arrondissement. Il était en état d'ivresse et 
voulait détruire une barricade qui entoure la propriété de 
Mme Havez. Cette dernière voulut l'en empêcher, mal lui 
•n prit, car le pochard tourna su colère contre elle et la 
frappa brutalement. 

UNIVERSITE CATHOLIQUE. — FACULTE DES 
LETTRES. — Le R.P. Taille» vient d'être reçu licencié 
ès-lettre» devant la Faculté de Paris. M. B . David a subi 
avec le même succès, 5evalit la même faculté, les épreuve» 
de la licence uTiistoire. 

L'ETAT DE SANTE DE M COMPAGNON. DOYEN 
A DUNKERQUE. — Nims apprenons que M. Compa
gnon, doyen-enré d . l'église 8t-M»rtm, à Dtmkerque, est 
a toute extrémité- M 1» chanom» Scalbart, doyen d» l'é
glise St-Jean Bapti»te, lai a administré les sacrement*. 
VI. Compagnon est atteint d'une pUvrési*. 

L'ELECTION D E S A U î T POL. — U i i eoè i d* b\ can
didature de M. Capy. s'afrirme dans toute la circonscrip
tion. Mardi, dans trois réunions, t e n u e à Pernat, à Heu-
chin et à Avin. M. Cspv a exposé, son programme, et s'est 
«utjagM à suivi* la voie de. ;«, Giaux. Dans les trois n u -

nion». la can.li.luttire de M. Cap* a *M aulami 1 Ajou
tons qu'on annonce nue la d.vbiiati.in d'une treiiéèjB. .;.ii-
didature a é»é laite à la Prélecture d'Air..-. <t !c il* M. 
Louis, négociant à Calais. 

LA GREVE DES T U U J S T K S A C * U U £ . - On a . 
signale aucun chani;»meut dans la situation de». «îevittet, 
à Calais. Les tullistcs assurent qu'ils sont réa«&. à un. 
résistance opiniâtre. Chaque jour, les friévotes tiennent-
d»uv reunion», lions celle tenue mardi matin, le .itoyeai 
Sa!«mbkr a donné lectuie d'une leur» d.ta» .':»|iMlle la» 
tullista» de Si-<Juentin annonçaient a u Kri vu-'., de C»-
lam qu'ils leur euvnyaient cinq cent, fraucs «t que Mafc 
.1110 durcr:i la crùve. i'.s leur envc:raient cet... ft..-. t.-u:v. 
les semaines. 

La gendarmerie a été «ncer» renforcée et ou lui t utljoia* 
des troupes poar assurer le service d'ordre. M. J. t;'è«. qui 
devait arriver à Calais, dans l'a tire» midi, venant <ie Laile, 
pour fair» nue conférence mardi soir, n'eut pus vet.n. 

LES WREVIKTES D'AMCRK EN APPEL. - M»rcb\ 
est venue devant la Cour d'appel l'affaire concernant la* 
trouble» qui »« sont produit», le 15 novemhie. à ArnVh*. 
La Cour a continue le jue;emeut rendu en premier» instaae* 
et a condamne lus aiiuclauts <iux frais do leur apis;!. 

. . aa*> — » 

C O T O N S V a K H l C M T S 
New-York, '27 nowinhre — Citons. — Ouvert*»* 

soutenue. Hausse de 10 points sur j învicr et !) sur m a i . 
N'ew-Yor1:. mardi 27 novembre 1100. 

C o u r u d t c l ô t u r e 

TERME 

Novembre 1900 

Janvier... 1901 

i f n 
avril 
Mai 
Jasa 
Juillet 
aoat 
SaptMlhM.... 

NEW-YÛKW: 

cejuor 

9.97 
9.81 
9 79 
9.77 
9.73 
9.71 
9.70 
9.o9 
y. 69 
9.83 

_ _ 
—— 

précédente 

9 M 
9.sa 
9.59 
9.57 
9 3* 
9.53 
9 M 
9.49 
9.49 
9.34 

—— 
— -

NSW OfjiUNï 
eeioae | 

l». 7» 
9.64 
9 61 
9.61 
9.6S 
9 6 . 
9 • • 
r .6 î 
9.61 

——. 

l*cvéd*ata 

9 4 i 
9.1» 
9.41 
9 41 
l.4f 9.49 
9.41 
S kt 
9.43 

-.— 

"~— 
R E C K Ï f E s 

•arts de» Etats-Unis. 
d*l'ultérieur. . 

d IOUS LA TtlttC 
69.090 balle* 45.000 ballet, 
37.000 » Î9.0U0 » 

ehryaantha.ee�
pes.dM.fc
mor.de
renri.es
Irtllllll.diieua.all
hle.nl
iii.ro.vi
file:///icaire
pi.us.sanl
DE.RNI.bRb
Waldev.k-Housst.au

